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		Suivez-nous sur les réseaux sociaux !


		 


		Facebook : facebook.com/editionsaddictives


		Twitter : @ed_addictives


		Instagram : @ed_addictives


		 


		Et sur notre site editions-addictives.com, pour des news exclusives, des bonus et plein d’autres surprises !


	


	

   Disponible :
 

  Control Freak


  Stephen est sûr de lui, inflexible et déterminé. Il contrôle chaque aspect de sa vie et refuse catégoriquement les imprévus.


Sauf que Charlie, rousse incendiaire au caractère de feu, est une tornade qui chamboule tout sur son passage !


Elle a du répondant, un corps à se damner, un humour incisif, et Stephen n’a jamais été aussi troublé.


Il refuse de s’engager, elle déteste les histoires d’un soir.


Qui cédera le premier ?
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   Disponible :
 

  Inflamed


  Brody est sûr de lui, séducteur, artiste et amoureux de la « vraie » musique. Les stars à midinettes, très peu pour lui !


River est grande gueule, arrogante, et c’est la chouchoute du hit-parade et du public. Seulement, elle fait la une des journaux pour ses frasques, moins pour ses succès.


Alors quand son producteur embauche Brody pour relancer sa carrière et son image, River voit rouge.


Ils sont censés jouer le couple passionnel pour les journalistes et les paparazzis, alors qu’ils se détestent et s’engueulent à chaque occasion !


Jamais la réalité ne rattrapera la fiction ! Pas vrai ?
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   Disponible :
 

  Sex Rules


  Quand Gabriel rencontre Brooklyn, il est tout de suite fasciné par cette femme aux cheveux rouges, aussi timide que passionnée.

Mais comment commencer une histoire quand on est un papa célibataire qui, en plus de s’occuper de sa petite fille, doit cacher un secret inavouable ?

Gabriel et Brooklyn sont persuadés que s’ils succombent, ils en paieront le prix fort. Mais leur attirance est bien trop forte pour qu’ils puissent y résister !
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		UN MEC POUR LA ST-VALENTIN


		3 romances Sexy
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		Marion Carmin


		NOT FOR YOU


		Premiers chapitres du roman


		

		ZFAU_001


		


	
		À Adrien


		« La photographie en noir et blanc est celle qui raconte des aventures en couleurs. »


		Rémy Donnadieu

	
		
1. Retour en France

		Andréas

		Ça y est, j’y suis… Paris. Je regarde les bagages défiler un à un sur le tapis et prends conscience que je suis enfin de retour chez moi, là où tout a commencé. Il y a cinq ans, j’étais trader, j’avais tout pour moi : un appart sympa dans un quartier branché, un boulot avec un salaire génial, une nouvelle fille dans mon lit chaque week-end… Et puis tout a basculé. Renan, mon collègue et ami depuis plusieurs années, a craqué un soir de décembre. Il a mis fin à ses jours sans que personne n’ait rien vu venir, moi le premier. Mettre fin à ses jours. Un putain d’euphémisme pour dire qu’il s’est foutu en l’air parce que la vie n’était qu’une chienne avec lui. C’est moi qui l’ai retrouvé. Sa femme, Justine, était partie passer quelques jours chez ses parents avec Gabriel, leur fils de 2 ans, il devait les rejoindre pour le week-end. Après l’avoir attendu des heures, et inquiète de ne pas le voir arriver, elle m’a finalement appelé, affolée, le lendemain matin, et c’est là que j’ai senti que quelque chose clochait. Alarmé, je me suis rendu chez lui… Sa voiture était là, il n’avait donc pas pris la route. Je l’ai alors découvert, étendu sur son canapé. Il avait avalé un cocktail de médocs et descendu une bouteille d’un bon whisky. Ouais, au moins il avait le goût des bonnes choses… mais plus assez de force pour continuer à vivre.

		Je n’ai pas compris pourquoi il ne m’avait rien dit, ni confié à quel point il était mal. Il avait pourtant l’air normal quand on s’était quittés la veille, en sortant du boulot, et je me suis senti coupable de ne pas avoir su voir que la vie lui était devenue insupportable. Perdre mon ami m’a fait comprendre que la vie que je menais n’était pas réellement celle dont j’avais rêvé. Donc, quelques semaines seulement après ce drame, le temps pour moi d’organiser mon départ, j’ai tout plaqué et suis parti en missions humanitaires à travers le monde. Aujourd’hui, c’est le cœur gros que j’ai quitté le Bénin, où j’ai mené une vie réduite à l’essentiel – mais tellement riche en rencontres et en partage –, pour rentrer en France quelque temps, en fait, pour le mariage de mon frère.

		S’il est une étoile montante du barreau, un vrai requin, Édouard n’en est pas moins un sale petit con friqué, carriériste et centré sur lui-même. Je vais avoir d’ici peu la joie et le bonheur de faire la connaissance de la fiancée de mon frangin – une fille à papa blonde, à forte poitrine et sans cervelle, à n’en pas douter, connaissant ses goûts. Néanmoins, il reste mon frère, je ne le déteste pas, mais je risquerais trop de subir les foudres de ma mère si je ne revenais pas au moins pour « les grands événements familiaux, à défaut de venir passer les fêtes de fin d’année en famille ». Ce sont ses mots exacts et ça m’amuse d’imaginer sa moue réprobatrice et son air pincé lorsqu’elle les a prononcés, elle qui est si douce et chaleureuse d’ordinaire. Ça, c’était la partie cool de la conversation parce que, pour le coup, j’en ai pris pour mon grade au téléphone. En même temps, je me mets à la place de mes parents. Certes, mon père est plus réservé, quand il s’agit d’exprimer ses sentiments, mais je sais que mon départ précipité a été difficile pour eux et que, même s’ils ont respecté mon choix, ne pas me voir pendant cinq ans leur a aussi laissé le cœur lourd. C’est sûr, on ne fait pas des enfants pour soi, il faut les laisser prendre leur envol, néanmoins, quoique j’en dise, je resterai toujours leur bébé. Même à 31 ans.

		L’apparition de mes affaires sur le tapis me sort de mes réflexions. Une fois récupérées, je me dirige vers le point de rendez-vous. Je mets plusieurs minutes pour y parvenir. C’est une vraie fourmilière. Des gens partout, des gosses impatients qui pleurent, d’autres qui jouent entre les valises, des couples qui se disputent, et d’autres personnes totalement hermétiques à ce qu’il se passe autour d’elles. Une foule de tout âge et de toute nationalité. On peut dire que niveau bain de foule, pour mon retour à la grande civilisation, je suis servi ! Le contraste avec la vie que je menais jusqu’ici est flagrant : cette agitation et et ces constructions, en comparaison avec mes petits villages et leurs grands espaces pour quelques habitants… ça me fait un sacré choc.

		J’aperçois un peu plus loin le Starbucks et y distingue finalement la silhouette de mon ami Wyatt – cheveux blonds, yeux verts et belle gueule d’Anglais –, le sourire aux lèvres.

		– Alors, t’as fait bon voyage, mon pote ? me demande-t-il, tout en me faisant une accolade.

		– Ouais, ça va. Merci d’être venu me chercher, ça me fait vraiment plaisir !

		– Je n’aurais manqué ton retour pour rien au monde ! Ça fait drôle de te voir en chair et en os, après ces cinq dernières années passées seulement au téléphone.

		– Et tu me trouves changé ?

		– Là, tout de suite, si on omet ta nouvelle carrure de rugbyman… Nan… T’as toujours la même tête de nœud ! s’esclaffe-t-il, et je secoue la tête, amusé. Tu t’es découvert une nouvelle passion ?
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